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écrivait alors "Jusqu'à cette heure, on a vécu assez doucement
parce que Dieu nous a fait la grâce d'avoir toujours des gouver-
neurs qui ont été des hommes de bien ; et d'ailleurs, nous avons
ici les Pères Jésuites qui prennent un grand soin d'instruire le
monde, de sorte que tout y va paisiblement; on y vit toujours dans
la crainte de Dieu et il ne se passe rien de scandaleux qu'on y
.apporte remède aussitôt. "

CXXXV

M. de Maisonneuve, fondateur et gouverneur de Montréal, ayant
reçu ordre de repasser en France, fut remplacé, au mois de juin
1664, par M. Pezard de la Touche, seigneur de Champlain, que
nous avons vu exerçant des emplois aux Trois-Rivières.

Pezard était de ces officiers comme il y en a dans tous les temps,
qui, jeunes, énergiques et comptant sur eux-mêmes, s'étaient jetés
dans la Nouvelle-France pour y faire honneur à leur nom. L'esprit
de Colbert les animait. Ils entraient tête baissée dans le " grandsiècle ", avec l'espérance de fonder au milieu du Canada sauvage
un groupe de familles seigneuriales, comme celles que les Francs
.avaient établies dans la Gaule, à demie barbare. Nous retrouvons
la même pensée chez Godefroy, Hertel, les deux LeNeuf, Boucher,
Bécancour, Crevier, Gauthier de Varennes et autres, tous des
Trois-Rivières, qui se préoccupaient bien moins de leur bien-êtra
personnel que de l'avenir de leurs enfants, et qui aujourd'hui
pourraient retrouver leurs noms et ceux de leurs descendants
parmi nos meilleurs souvenirs.

Si le lecteur remonte par la pensée à deux siècles en arrière, il
se plaira sans doute à voir se dérouler sous ses yeux les humbles
notes dont est composée cette chronique et à suivre les événements
en apparence très-ordinaires mais si importants qui marquaient la
vie des personnages de ce temps reculé.

Le 20 juin 1664, à Montréal, Etienne Pezard (1) de la Touche,
fils de Claude Pezard et de Marie Masson, natif de Saint-Honoré,
ville de Blois, épouse Madeleine Mulois de Laborde, fille de Thomas
Mulois et de Sébastienne Hébert, aussi de Saint-Honoré de Blois.
Mademoiselle Mulois sortait de l'Hôtel-Dieu de Montréal.

Le 2 septembre, à Montréal, François Hertel, fils de Jacques
Hertel et de Marie Marguerie, épouse Marguerite Josephte de
Thauvenet, native de Bourges en Berri, fille de Raymond de Thau-
venet, capitaine au régiment de Brimon et d'Elizabeth de Mance-
lin. Mademoiselle de Thauvenet était venue au Canada avec

(1) Le 30, Pezard de la Touche est aux Trois-Rivières, parrain dAntoine Des-rosiers.


